
Burundi : Percée politique des peuples autochtones

    PANA,Â 09 aoÃ»t 2019  Bujumbura, Burundi - Le Burundi a cÃ©lÃ©brÃ© vendredi la 9Ã¨me Ã©dition de la JournÃ©e
internationale des peuples autochtones (Batwa, en langue nationale, le Kirundi) sur un constat dâ€™une Â« percÃ©e politique
Â» de cette catÃ©gorie sociale longtemps marginalisÃ©e dans le pays, souligne une dÃ©claration de circonstance du
ministÃ¨re des Affaires sociales, du Genre et de la Personne humaine.  
  La loi fondamentale reconnaÃ®t nÃ©anmoins indirectement ces droits aux premiers occupants du Burundi (environ 1% de
la population) vers le 16Ã¨me siÃ¨cle.  A titre indicatif, câ€™est Ã  la faveur de la cooptation que six dÃ©putÃ©s issus des rangs
des Batwa siÃ¨gent actuellement au Parlement national qui compte plus de 160 membres Ã©lus au suffrage universel
direct.  Au parlement burundais, la part belle revient plutÃ´t aux principales composantes ethniques Â« venues dâ€™ailleursÂ»,
dans des proportions de 60% de Hutu et 40% de Tutsi, au terme de lâ€™article 169 de la Constitution.  Par contre, la mÃªme
Constitution ne prÃ©cise pas comment les Batwa peuvent intÃ©grer les instances politiques au niveau local.  Au niveau des
droits socio-Ã©conomiques, les Batwa du Burundi se disent marginalisÃ©s, surtout dans lâ€™accÃ¨s aux soins de santÃ©, Ã 
lâ€™Ã©ducation, Ã  lâ€™habitat dÃ©cent et Ã  la terre dans un pays oÃ¹ 90% de la population mÃ¨nent des activitÃ©s agricoles.  Pour
survivre, cette catÃ©gorie sociale sans terres doit cultiver les champs de chez les voisins Hutu ou Tutsi, moyennant une
rÃ©munÃ©ration souvent en nature, tels les aliments, les habits et les ustensiles de cuisine usagÃ©s.  La chasse, la poterie,
la forge et la vannerie ne font plus recette dans un pays qui se modernise, ce qui a aggravÃ© lâ€™extrÃªme pauvretÃ© des
Batwa du Burundi qui vivaient de ces mÃ©tiers traditionnels.  En 2015, lâ€™ONG internationale norvÃ©gienne (Norwegian
Church Aid) a menÃ© une Ã©tude dÃ©taillÃ©e, en collaboration avec une autre ONG locale Â« Unissons-nous pour la
Promotion des Batwa Â«Â  (UNIPROBA) sur les conditions de vie de cette catÃ©gorie sociale marginalisÃ©e au Burundi.  Les
principaux rÃ©sultats de cette Ã©tude montrent que la situation socio-Ã©conomique des Batwa se caractÃ©rise par une forte
jeunesse : plus de la moitiÃ© ont moins de 15 ans (50.8%) et prÃ¨s de 7 Batwa sur 10 (67.9%) ont moins de 25 ans.  La
taille moyenne dâ€™un mÃ©nage de Batwa qui sâ€™Ã©lÃ¨ve Ã  5 enfants est lÃ©gÃ¨rement Ã©levÃ©e par rapport Ã  la moyenne nationale. 
Par ailleurs, 86.5% des mÃ©nages Batwa sont propriÃ©taires des terres oÃ¹ ils sont installÃ©s, mais les superficies sont trÃ¨s
modestes : plus de 60% des mÃ©nages ont une propriÃ©tÃ© fonciÃ¨re infÃ©rieure Ã  5 ares.  Concernant la scolarisation, 50.7%
des Batwa nâ€™ont pas Ã©tÃ© Ã  lâ€™Ã©cole formelle (44.6% chez les hommes et 56.4% chez les femmes).  Parmi ceux qui sont allÃ©s
Ã  lâ€™Ã©cole, 89.1% en sont restÃ©s au niveau primaire, 10.7% ont franchi le secondaire et seulement 0.2% ont un niveau de
lâ€™enseignement universitaire.  Dâ€™autres rÃ©sultats de lâ€™Ã©tude montrent que les Batwa satisfont difficilement les besoins
alimentaires puisque prÃ¨s de 80% de mÃ©nages ne peuvent prendre quâ€™un seul repas par jour.  Concernant lâ€™accÃ¨s aux
soins, 83,9% des Batwa du Burundi Ã©prouvent des difficultÃ©s Ã  se faire soigner.  A lâ€™Ã©chelle mondiale, les Nations Unies
estiment Ã  environ 370 millions, le nombre de personnes autochtones rÃ©parties dans 90 pays, soit 5% de la population
mondiale et 15% des individus les plus marginalisÃ©s de la planÃ¨te.  Ces peuples autochtones comptent plus de 5.000
cultures diffÃ©rentes et parlent quelque 7.000 langues de la planÃ¨te.  Les Nations Unies ont dÃ©diÃ© lâ€™Ã©dition 2019 aux
langues des peuples autochtones.  

Burundi - ARIB.INFO Website

http://www.arib.info Propulsé par Joomla! Généré: 28 March, 2024, 20:55


